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COMMENTAIRES 

BIOGEOGRAPHIQUES ET STATISTIQUES. 


I. - A PROPOS DE LA FAUNE AFRICAINE EN GENERAL. 

1. La faune africaine compte au present recensement 6 genres et 
140 especes de SphecinfE (47 Sphex, 5 Chlol'ion, 11 Chalybion, 9 Sceliphron, 
14 Podalonia et 54 Armnophila) (1). Aucun de ces 6 genres n'est exclusive­
ment africain, ni exclusivement nord-africain, ni exclusivement ethiopien. 
A en juger par leur distribution considerable sur Ie globe, ces genres doivent 
etre remarquablement anciens (sans doute anterieurs au Tertiaire), et diffe­
rents arguments d'ordres morphologique et ethologique font supposer que 
certains d 'entre eux (Sphex, Chlorion, Podalonia) sont relativement pn­
mitifs (cf. J. LECLERCQ, 1954). 

2. Trois de ces genres sont divises en sous-genres. Les Sphex compren­
nent 6 sous-genres dont un (lsodontia) n'habite pas l'Afrique du Nord et un 
autre (Palmodes) n'habite pas l'Afrique ethiopienne. Les Sceliphron com­
prennent deux sous-genres dont l'un (Hemichalybion) n'habite que l'Afrique 
ethiopienne. Enfin les Arnmophila comprennent 4 sous-genres, dont un 
(Eremochares) n'est pas represente dans l'Afrique ethiopienne et constitue 
une entite exclusivement mediterraneenne. 

3. Comme Ie montrent Ie Tableau I et les donnees du catalogue, 62 des 
140 especes recensees peuvent etre tenues pour des elements exclusivement 
ou essentiellement nord-africains (ou mediterraneens) (2). Toutefois, 12 au 
moins de ces elements septentrionaux se sont etablis au Sud du Tropique 
du Cancer et ont atteint Ie Senegal, Ie Nigeria, les Somalis ou meme Ie 
Congo. Parmi les 78 esp-sces non essentiellement mediterraneennes, on 
observe grosso modo trois grands types zoogeographiques : a) 4 especes a 
large distribution arc tog e e nne, s'etendant de l'Europe au Cap et a 
l'Extreme-Orient, voire a l'Oceanie : Sphex (Prionyx) albisectus et viduatus; 

(1) II est interessant de comparer ces chiffres it ceux disponibles maintenant pour la region 
nearctique, laquelle a fait l'objet d'un denombrement recent de 'V. D. MURRAY (dans: 
MUEsEBEcK, KROMBEIN et TOWNES, Hymenoptera of America North of Mexico. Synoptic 
Catalog. U. S. Dept. Agric., Agric. Monograph. nO 2, 1951, pp.971-980). On compte dans ce 
continent 7 genres et 88 especes (24 Sphex, 1 Chlorion, 2 Chalybion, 3 Sceliphron, 19 Podalonia, 
36 Ammophila et 3 Podium). 

(2) Ces elements sont marques d'un * dans Ie tableau 1. Remarquer la proportion elevee 
des Podalonia (12 especes sur 14) qui sont dans ce cas. 
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TABLEAU I. - Releve synoptique des SpheciTlc£ africains 

et de leur distribution en Afrique. 

* especes exclusivement ou essentiellement Nord-Africaines; ** especes it large distribution 

arctogeenne; *** especes it large distribution afro-asiatique mais faisant de£aut dans Ie Nord­

Ouest Africain_ 

J especes ne depassant pas l'Equateur en direction du Sud; [ especes ne depassant pas 

l'Equateur en direction du Nord_ 
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Sphex subg. Sphex : I 
I 


cinerascens .. ... ... ... ... ... +J 

pruinosus * ... ... ... ... ... + + +J I 

gaullei ... ... ... ... ... ... 
 + 
mochii ... ... ... ... ... ... +] 

satanas ... ... ... ... ... ... + + 

rufiscutis ... ... ... ... ... ... 
 + + 
paulinieri ... ... ... ... ... ... +J 

luteipennis * * * .. ... ... ... ... + + + + 

observabilis ... ... ... ... ... 
 + + 
bohemanni .- ... ... ... ... ... + + + 

abyssinicus '" ... ... ... ... +] 

stadelmanni ... ... ... ... ... [+ + 

neavei ... ... ... ... ... ... [+ + + 

nigrohirt1tS ... ... ... ... 
'" + + 
incomptus ... ... ... ... ... ... + ++ + 
schoutedeni ... ... ... ... ... + + + 
decipiens ... ... ... ... ... ... [+ + + 
hmmorrhoidalis *** ... ... ... ... I 

I + + + + 
casianeipes ... ... ... ... ... + 
afer * .. ... ... ... ... ... ... + 
maxillosU8 * ... ... ... ... ... + + 

jfavipennis * ... ... ... ... .... + + 

atropilosU8 * ... ... ... ... ... I + 

tuberculatus ... ... ... ... ... + + + + 

umbrosus *** ... ... ... ... ... + + + + +
I 

Sphex subg. Isodontia : I 

stanleyi ... ... ... ... ... ... ++ + 
simoni ... ... ... ... ... ... + + + 
pelopmiforrnis ... ... ... ... ... + + + 

.... 
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Sphex subg. Priononyx : 
subfuscatlls * ... 
crudelis 
stschurowskii * .. 
eatoni * 
choballti * ... 
funebris 
tyrannus ... 

Sphex 8ubg. Palmodes : 
occitanicus * 
puncticollis * 
melanarius * 
argyrius * .. 

Sphex subg. Calosphex : 
niveatus * ... 
nigropectinatus * 

Sphex subg. Prionyx : 
albisectus ** 
viduatus ** 
lividocinctus * 
senegalensis * 
mocsaryi * 
trichargyra * 

Chlorion : 
hirtum. 
funereum 
migiurticum 
regale .. 
xanthoceros *** .. 

Chalybion: 
targionii * .. 
bengalense *** ... 
heinii .. 
punctatum .. 
gredleri 
f11scipenne .• 
schnlthessi-rechbergi " 
tibiale .. 
ll£vigatum ... 
benoiti 
planatum ... 

+ 
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+ 

+ 
+ 
+ 

+ 
+ 

+ 

+ 

+ 
+ 
+ 

+ 
+ 

+ 
+ 

+ 

+ 
+ 

+ 
+ 

+ 

+ 
+ 
+] 

+ 
+ 

+] 
+1 

+ 
+ 
+] 

+] 

+] 
+] 
+1 

+ 

+ 
+] 
+ 
+ 
+1 
+ 

+ 
+] 

+ 
+ 

+ 
+ 

+ + + 
+ + 

+ + + 

+ 

+ 
+ 

+ + 
+ 



PARG NATIONAL DE L'UPEMBA 

1 "8~1o <l) <l) 
bOZ"'P., 

:::J >­ ~I '7:1 blI 
a.l~ o 

blI 
I=i5<11 o.~ '" \;.;)I '" 00<~ 

--- - - ~---'--~I--,----1 -1­
Sceliphron subg. Hemichalybion : 

brachystylns ... ... ... ... ... I I I + I + + + 
eckloni . .. ... .. . . . . . .. . . . I I + I + + + 

Sce:::::~:~~~: S~~~iP~;On ':" ". ... I ! I 
+ 

jnlvohirtnm .. . .. . ". .. . .. . + + + 
jossnlijerwn ... ... ... ... ... 1 1 + 
qnartince ... ... ... '" + + + +
madraspatanum * ... ... I ?+ +1 
spirijex **.. ... + + + + + +
destillatorinm * .. + + 

Podalonia: 
atrocyanea * .. . + +
gnlussa *... .. . +
saharce * ". ... +
schmiedekneehtii * ... +
hirs1da * ... ... +
alpina * +
dispar * ::: I + +
minax * ... I +
ebenina * ... + +
rothi * ::: I +
ma1Irita,niea, * ... ... +
tydei ** .. . 

... 1 + + + + + +
sheffieldi .. . +
a,ffinis * + + 

Ammophila subg. Eremochares : I 
dives * ... ... ... ... ... I + + 
lntea * ...... ". ... + + 
algira * '" '" +
ecelebs * ... ... +
dolichostoma * ... + + 

Ammophila, subg. Para1JSammophila, : 
la,teritia * ... .. . .. . . .. . " .. . + + +J 
litigiosa ... ... ... ... ". .. . ? 

cya,ni pennis * ... 
 + +1 
eonsolirinns +
testaeeipes .. +
herero.. ... + +nngnicula,ris ::: I +
ludovicus ... 

... I + + + + 

-
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Ammophila subg. Ammophila : 
/allax * 
sabulosa * .. 
naiigi * 
oraniensis * 
heydeni * ... 

.ermmea * ... 

rubripes 

punctaticeps 

kalaharica .. 

argyrocephala 

insignis 

caprella 

precilocnemis * .. 

holosericea * 

dubia * 

albotomentosa * .. 

dantani * ... 

Imvicollis * .. 

nasuta * ... 

hemilauta * 

quadraticollis * .. 

prod ucticollis * .. 

dolichodera •• 

barbarorum 

coni/era 

dolichocephala 

peringueyi .. 

honorei * ... 

apicalis * 

vulcania 

bechuana 

laticeps 

braunsi 

gracillima * 

haimatosoma * ... 

beniniensis .. 


Ammophila subg. Coloptera : 
barbara * ... 
crassi/emoralis ... 
saussurei ... 
tuberculiscutis 
proxima 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ + 
+ + 
+ + + + + 

+ + + + 
+ 

+1 
+ + + + 
+J 

+ 
+ 

+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ 
+ + 
+ +] 

[+ + + 
+] 

[+ + 
+ 
+ 

+ 
+ 

[+ + 
+ 
+ 
+ 

+ + +] 
+ + 

+ + + + 

+ +] 
+ 

[+ + 
+ 
+] 



100 PARC l'<ATIOl'<AL DE L'CPEMBA 

Sceliphron spiri/ex et Podalonia tydei (l); b) 5 especes it large distribution 
<:tfro-asiatique s'etendant de l'E::gypte ou du Soudan au Cap et it 
l'Extreme-Orient, voire it l'Australie, mais excluant l'Afrique du Nord­
Ouest : Sphex (Sphex) luteipennis, hcemorrhoidalis et umbrosus, Chlorion 
xanthoceros et Chalybion bengalense (2); enfin c) 69 especes it distribution 
essentiellement e t h i 0 pie nne, ou strictemenl Iimitee soit au Nord-Est 
africain, soit au Centre-Africain, soit it l'Afrique australe ('). 

4. En conclusion, to u s 1 e s g e n res e t 1 a pI u part des sou s­
g e n res de Sphecince e tun e vi n g t a i n e au m 0 ins d' e s p e c e s de 
la nature actuelle ont pu se repandre en Afrique en franchissant dans un 
sens ou dans l'autre la barriere etablie par les biogeographes entre la region 
mMiterraneenne et la region ethiopienne; aut ant de g e n res e t de 
sou s - g e n l' e set un e do u z a in e au m 0 ins d' e s p e c e s ont pu 
transgresser dans un sens ou dans 1'autre la barriere etablie par les biogeo­
graphes entre la region orientale et les regions ethiopienne et mMiterra­
neenne. 

Cetteconclusion permet de souligner, d'une part, la tres grande relativite 
de la division du monde dans Ie systeme classique de SCLATER et WALLACE 
et, d'autre part, certaines particularites du groupe considere. Contraire­
ment it la plupart des lignees vegetales et animales (y compris les Oiseaux 
et de nombreux Insectes), les lignees de Sphecince et un certain nombre de 
leurs especes ont pu rayonner sur des aires geographiques considerables et 
assez heterogenes sans etre facilement arretees par les barrieres geogl'a­
phiques et climatiques. Ce rayonnement n'a certes pas ete sans ent1'alner 
des differenciations d'ordre infraspecifique ou specifique, mais les lignees 
et souvent des especes sont restees elles-memes au point qu'aucun taxo­
nomiste n'hesite it classer sous la meme etiquette un Sphex hcemorrhoidalis 
du Japon et un Sphex hcemorrhoidalis de Stanleyville, un Podalonia tydei 
d'Arcachon, du Cap, de Calcutta ou du Queensland, etc. 

II n'est pas etonnant, dans ces conditions, que l'etude des Sphecince 
d'Afrique ne conduise pas d'emblee it reconnaitre des types de distribution 
aussi distincts que ceux figures, par exemple, par J. LEBRUN (1947) et 

(1) Ces especes sont marquees du signe ** dans Ie tableau 1. On notera que la separation 
entre cette categorie et celle qui groupe les elements « essentiellement medit"rraneens » est 
forcement arbitraire, certaines especes mediterraneennes etant largement distribuees en Asie 
meridionale. 

(2) Ces especes sont marquees du signe *** dans Ie tableau 1. Le Chalybion bengalense est 
un cas limite, cette espece n'ayant pas 13M trouvee sur Ie Continent africain proprement dit, 
mais seulement sur les iles africaines de l'ocean lndien. 

(3) Ces especes n'ont pas de signe particulier dans Ie tableau 1. On notera que certaines 
especes du Nord·Est africain rayonnent aussi en Arabie et parfois jusqu'aux lIldes. 

-
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A. AUBREVILLE (1949) pour tant de Vegetaux, par E. STRESEMANN, H. GROTE 
(1926), J. P. CHAPIN (1932), R. E. MOREAU (19521 et par R. VERHEYEN (1953) 
pour tant d'Oiseaux. 

On affirme parfois que des groupes capables, comme les Sphecince, de 
se deplacer aisement et de rayonner sur des territoires vastes et varies ne 
presentent qu'un interet mineur au point de vue zoogeographique. Cette 
opinion est erronee : a) malgre leurs tendances expansionnistes, les formes 
douees d'une grande mobilite et d'une grande faculte d'accommodation 
finis sent quand me me par se trouver arretees par telle ou telle barriere; 
b) les groupes qui comptent des lignees et des especes tres expansives 
comptent generalement aussi une proportion importante de lignees et d'es­
peces qui restent plus etroitement localisees ou endemiques, et c) lit compa­
raison des faunes et la discussion des barrieres geographiques requierent 
tout autant la consideration des formes a ten dances sedentaires (apteres, 
endogees, etc.) et celIe des formes tres expansives, sinon les phenomenes 
biogeographiques risquent d'etre analyses sous leur aspect Ie plus simple, 
trop schematique. 

L'etude des Sphecince est interessante it cet egard. Par la distribution de 
certaines de ses lignees et de ses especes, cette sous-famille dMie certaines 
grandes lois de la zoogeographie. Par contre, elle confirme, tout en soul i­
gnant leur relativite, plusieurs de ces memes lois, parce qu'elle montre : 

a) une difference profonde, du point de vue quantitatif et du point de 
vue qualitatif, entre la population des Sphecince du Nord-Ouest africain et 
celles du Nord-Est africain et de la region ethiopienne; 

b) l'existence d 'une barriere qui a limite a certains moments la migra­
tion des elements afro-asiatiques, d'une part, et celIe des elements ethio­
piens, d'autre part, vel'S la region mediterraneenne (cas des Sphex wnbrosus 
et hcemorrhoidalis, des Hemichalybion, etc.), la reciproque etant egalement 
vraie (cas des Palmodes, des Eremochares, etc.); 

c) I'origine heteroc!ite de la faune africaine dans laquelle on trouve des 
elements endemiques, mediterraneens, orientaux, et transpalearctiques. 

II serait interessant d'analyser ces pojnts plus en detail, notamment en 
considerant, d 'une part, les limites exactes des reparti tions des differents 
types, d'autre part les donnees basees sur la variabilite geographique des 
especes expansives et en fin celles tirees de 1'etude phylogenetique des divers 
genres et sous-genres. Malheureusement ces trois groupes d'elements de dis­
cussion sont encore insuffisants et j'ai notamment souligne it plusieurs 
reprises l'interet qu'il y aurait it reunir des informations sur les especes 
et la variabilite des especes dans certaines parties de l'Afrique (surtout Ie 
Sahara meridional, l'Afrique Equatoriale Fran<;aise, Ie Soudan et les colo­
nies portugaises). 
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II. - LES SPJlHCINJE DU CONGO BELGE. 

De tous les territoires intertropicaux, Ie Congo 13elge est certainement 
celui dont la faune hymenopterologique a ete la mieux exploree. Pour la 
seule sous-famille des Sphecince, Ie Musee Royal du Congo BeIge et l'Institut 

. royal des Sciences naturelles de Belgique ont reuni des collections qui tota­
lisent pres de 5.000 exemplaires (1). Les cartes 1-17 et tout particulierement 
les cartes 12 et 17 relatives aux especes les plus communes, montrent que ces 
collections resultent de 1'exploration de presque tous les districts congolais 
et non de celIe de quelques regions priviiegiees. Parmi les lacunes les plus 
regrettables, il faut citer en premier lieu les regions marecageuses de In 
TshuClpa et de la Grande Depression Centrale, ou les conditions sont peu 
favorables aux investigations entomologiques, et peut-etre aussi a l'activite 
des Hymenopteres heliophiles. On pourrait aussi souhaiter un echantillon­
nage plus suggestif des faunules qui doivent se succ8der en altitude dans 
les regions montagneuses du Kivu. iEnfin il est surprenant que des centres 
administratifs frequentes par les naturalistes comme Kikwit, Yangambi, 
Ponthierville, Kigali et Kitega n'aient fourni au total qU'une vingtaine de 
specimens. 

Dans l'etat actuel des connaissances, 35 especes de SphecinfE ont ete trou­
vees au Congo (19 Sphe.r, 1 Chlorion, 3 Chalybion, 5 Sceliphron, 1 Poda­
Ionia, 6 l1mmophila). On peut croire que ce chiffre devra eire augmente 
encore de quelques unites. La moi tie de ces especes sont relativement mal 
representees dans les collections, sans doute parce qu'elles sont plus rares, 
plus localisees ou plus difficiles 11 capturer. Bien qu'il soit hautement vrai­
semlJlalJle que ces dernieres presentent un interet biogeographique et ecolo­
gique de premier ordre, il n 'est donc pas possible actuellement de les fnire 
intervenir dans la discussion et jl est prudent de se limiter a la conside­
ration des 17 especes pour lesquelles on peut des a present se representer la 
repartition au Congo avec des chances raisonnables de ne pas etre dans 
l'erreur ou dans Ie trop provisoire (cartes 1-17) (2). 

(1) Ces recoltes furent l'omvre des naturalistes envoyes en mission par l'Institut des Parcs 
Nationaux du Congo BeIge, Ie Musee royal du Congo BeIge, l'Institut royal des Sciences natu­
relles de Belgique, l'Institut national d'Etudes agronomiques au Congo BeIge, mais aussi celle 
de nombreux missionnaires, agents territoriaux, medecins coloniaux, amateurs prives, etc. 
Rappelons qu'une partie importante de ces collections avait deja ete etudiee avant 1914 par 
1!'. F. KOHL et plus recemment par G. ARNOLD, ces auteurs n'en ayant cependant pas publie 
Ie recensement. 

(2) Ces cartes reunissent non seulement les donnees fournies par mes travaux d'identifi­
cation, mais encore celles de la litterature et celles resultant du releve des maMriaux du 
M.R.C.B. determines anterieurement par .F. F. KOHL et surtout G. ARNOLD (donnees inedites). 

-
 -~ .. --.---­



NAT! NAi\l, UP£MOA PAI1I\ 103 

~~---------+------------~~t<o-----' 
ECHELLE 

o_ 51 tOIl IllJD=::::-=1aMi 

O·r------t----~ 

LEGENDE 
forels Equaloriales.' ~. ,' . 

1-1-1­
- I - 1 - I Sa vanes Guineennes. 
.'.....~ .: . Savanes Orientales. 
PNA Pare National Albert 
PNG Parc National de t. Gal'amba. 
PNK Pare National de I. l<agera. 
PNU Pare Nalional de /'Upembd 

IS' 10' ZS' lr 

phl'x) Sal!L1WS (KOH L). 



--

104 pA[~C :'I/t\TlOI'\AL DE L' PE.\IBA 

IS ' 

ECHELLE 
Q 50 '00 i lOll "' .... 

........... forels Equaloria/es. Itt 
1 -1 - 1­
-I ­ I - I Savanes Guim!ennes. 
. ~..'" . .. . Savanes Orienlales. •PNA Pare Nahonal Alberl 
PNG Pare National dela Garamba. 
PNK Pare National de la i<agEra 
PNU Pare Ndliom/ de i'Upemba 

~.15" 1lJ" :ii' 



105 ATTONAAL UPEM A PAR h 

[S' 25' ~I" 

5' ,. 

EC HELLE 
a SG 1UC11mt ~MI 

.... . Forels Equaloriales.
JO' 

1- 1-1­
- I ~ I - I Savanes GUlf)(3ennes. 

.., ....~ .: ' Savanes Orientales. 

PNA Pare Nalional Alber/. 

PNG Pare IValional de fa Garamoo. 

PNK Pare National de ,. Kogera. 

PNU Pare Nalional de i'Upemoo 


15' 11) 2~' '1]" 



PAR 'ATl()~AL OF. l. 'liPE;\ IllA 

15' 25' 

S' i-------t--------.ii';=-;-"P!..r;:;-- -­

ECHELLE 
g '0 100 Ililll 

LE~GENDE 
forels Equaloriales.

Ill' 
t - I - ! . 

I- r - t _ Savanes Guim3ennes. 
/ ..... ~ ... .. Savanes Orientales. 

PNA Pare National Albert 

PNG Pare National del. Garamba 

PNK Pare National de la K3gera. 

PNU Pare Nalional de /'Upemba. 


IS' 2(}' ~. lI)" 

l..\Hn: r. . - '''1 )111 '. /; ( ·" IJIII '. r ) IIl/JI'Tl' lIillll/.s ( ~Tll'l l )" 



107 NATIONAA L UPEMllA PAn " 

IS' 

EC HELLE 
Q SO~ l lOO .... 

1 - I-I " 
. I - I - I 

PNA 
PNG 
PNK 
PNU 

forels Equaloriales. 
Savanes Guimiennes. 
Savanes Orientales. 
Pare Naliona/ A/bert 
Parc Nalional de fa Garamba. 
Pare Nalional de fa &gr:ra. 
Pare Nalional de f'Upemba 

t'!' 1!l' II' 

" '·'IL /lmuill s l)lnc~.\ilY ) . 



108 E~IBA 

IS' 

ECHELLE 
41' ~ \ l'It100 

.. . . Farets Equa/ariales, 
t- I -l' 
- I - I - ! Sa vanes Guineennes. 
: .'..... ' Savanes Orientales. 
PNA Pare National Albert 
PNG Pare Naiional de I. Garamba 
PNK Pare National de fa Kagera. 
PNU Pare National de I'Upemba 

15' 20" 25' 11' 



NA'fIO 'Aid . [JPEMUA PARI 1()\) 

IS' 

II 

ECHELLE 
!'.O l\'1li I liXI ""~ 

LEGENDE 
.' .•.... . Forels Equalol'/a/es. fP 
1- \ -I' 
- I - I - I Savanes Guim3ennes. 
/. c',,~ .: ., Savanes Orientales. 
PNA Parc National Alberl 
PN G Parc National de 10 Garamba 
PNK Parc Nalionalde la !<cgera. 
PNU Pare National de I'Upemba 

IS- 10' 1S' 

( :. \IIH ,. - ,",/ , il f',/, l/'r;""I/,/' ) (f/ I, ;sl''''I/ '' ( I .£J 'E.I ETiElI ; ~ 1I"S l'. /JIW/U;II(f/l(S 15; \ I !TI r), 

• ", 1 1', III/(fri/fi/i ( 1IElII,,\\II) . 



"110 PAG 

6 ' 10' 

ECH ELLE 

O·r-----r----~~j~~~~ 

.,~""."" 

· :~tNK.,'. r:~ .:- ·.··l' 
',," JI"t . " ."-,... 
~ 

::«<-:- Foreis Equalol'iales. 
I • I - 1­
• I - - Savanes GUineennes . I I 

/. '1\ .... w' Savanes Orieniales. 

PNA Pare National Albert 

PNG Parc Nallonal de 10 Gal'ilmba. 

PNK Pare Na/lanal del. i<agera 

PNU Pare Natiana/ de i'Upemba 


,Sf15' 2Il' !l" 

CA nn; ,' . - ( :II/ urilil/. ,1' i l/ / II/fI('I ' /(I -' (lu .[(;E;l\ ) . 

o J S ;J1ll l' ~S \·ari616:;. 

CI 



NAn NA L UPEMBA PARl\ Ll1 

s·I------I----------.lp=:'IIl.r.;-----.~ 

ECHELLE 
(I so iQO I dX! 

~r------------+------~ 

U~.GENDE 
~ : .<:7 : :: > forels Equatoria/es 
I - I - I . 

- I - I - I 
 Savanes Gumeennes. 
..,; ......... 
 Savanes Orientales 
PNA Pare National Albel'l 
PNG PaI'C Nalional d, ,(, Garamba. 
PNK Pare Nalional de I. i<ogera. 
PNU Parc National de I"Upemba 

~S' i1J' 25' lO' 

• i"()I"II I1 ' -'IiIJlI /lI ' r, ' :I; ( 'I' I I\ \/': I i) ,1\' (' /' " I I ,,;1 11" 1;1 r () l"ll l l" 1.' l oiql ll ' . 



112 

\·r-----+------:::.Jf:~rc_-~~~dt_~ffi~~r.;__-=+=~II___l \· 
ECHELLE 


'j ~ leo I~ ...... 


Forels Equalorlaies. I1l' 
~ j ~ i ! -. Sa vanes GUlTlf3ennes. 

· ·T .'.. . . : . Sa'lanes Orientales 

PNA Pare Nafional Alber!. 

PNG Pare National de I., Gammba. 

PNK Pare Nalional de la /<iigera 

PNU Pare National d. f'Upemoa. 


,,.- ;!S'00" lO' 



N TIONAAL UPElIlBA P.\ RJ\ u : 

LS' 10' ~. 

5·~------+------_~i::::l~..-o---~""'· '.ECHELLE 
tI~!ool'QD ...... 

I 

Forets Equatoriales 
I - I - 1­
. I - I . I Savanes Guimiennes 
•A. ~ .... . .. .. Sal/anes Orientales 
PNA Pare Nalional Alberf 
PNG Parc National de Ii) Garamba. 
PN K Pare Nalional de la l<agera. 
PN U Pare NallOnal de l"Upemba. 

t~· 2D' 15" 10" 



1J4 PARG ~ATlnN" L Dr. L 'UPE~ lBA 

!S' te' 

!.I--------+--- ­
ECHELLE 

... ,~ ~ )0 1Il10 I.. 

---JF!.'qll!..c=---~~ 

. . . 
:.' ,: .:,:,: forets Equatoriales. 
~ ! ~ I ~-I Savanes Guineennes. 
..~ .. .. ~ ,:. Savanes Orientales 
PNA Pare National Albert 
PN G Pare Nalional del Garamba. 
PNK Pare Nalional d,ld !YJgere 
PNU Pare National d, rUpemba 

15' i!O !S' "iI' 



l\XnO:"l.\ AL UP£)\,TIlA PAHl{ Lt G 

ECHELLE ..,II :;D ICIf) t ;elllll ~ 

.. .. Forets Equatoriales 
I - I - 1­ Sa vanes Guineennes. 
:. ~'. ~. :. Savanes Orientales 
PNA Pare Nafional Albert 
PNG Pare Nalional del. Garamba. 
PNK Pare Nalional del. Kagera. 
PNU Pare National de l'Upemba 

.. I - I - I 

15' 2Il' <'5' II' 

1:.l n1E 1:\ . - /' nt (lI( u nill tw/ ~i ( J.E e m u .o ll . 



11U PARe NATlONAL OE I.' UPEMBA 

IS' 211' 

s· f------+---------.P.=:-"P{.c-----.~ 

ECHELLE 
.;: KI IlJIj I ma 

Forels Equaloria!cs. 
1- 1 - 1­
- I - I - I Savanes Guimiennes. 
:~ ... '..~ .:, Savanes Orientales 
PNA Pare Nalional Alber/. 
PNG Pare Nalional del. Garamba 
PNK Pare Na/ional de la Jragero. 
PNU Pare National de I'Upemba 

IS' III /!I' lI' 

CA IITE I·\. '1 //II/11I/I/,.ill1 (I 'I1/'1{/I .' l il lIl1{O/."lilo ) 11IJ/ " i" ;r: lI s (=-' \ l fTl I ) . 



H i 
------._-------------------------------------------------­

IS' 

$.~----------+-------------~~~.~-----,~ 

ECH ELLE 
o ~ lUll roo.I 

.. . . . Forels Equaloriales. 
1- 1 -1­
_ 1 _ 1 _ 1 Savanes Guimjennes. 
./....... Savanes Orientales. 

PNA Pare National Alber! 

PNG Pare Nalional de'" Garamba. 

PNK Pare Nalional de I. KiJgera. 

PNU Pare National de rUpemba 


.,..IS' roo 25' 

L I I\TI': I:;. - .1/l1i/l1I 1,/l i /1l ;. I I Jl lltIl/, ili/ll ) 1'l/lI.l"/ lIl il; I' I ' -' (. \1 [\01.0 ) . 



PARe ~ATlO ~ AL DE L ' l JP f:"IBA 

IS' /D' lS' 

ECHELLE 
o !)D 100 l iDI ..,.. 

r!------!,' 

. ', ', ' , ' Forels Equaloriales. • Ill' 
1 ·1- 1 -
- I • I - I Savanes Guineennes. 
/ .....o; ~ . -•• Savanes Or'ientales 
PNA Pare National Albert •PNG Pare Na/ional del. Garamba. 
PN K Pare Na/ional de I. Kagera. 
PNU Pare National de rUpem6a 

15" Off :!5' V 

C .llnE I(i. - . l l/l/ll/iJdl i/u ( . Ililil/Oldlilu ) in" iIJili" ( ";.\III'JI ) ImlJ.Q·uull'II"is ( CAM En(1 ~ ) , 



· ·;\ TIU:\ .-\AL [PE~IBA PAn K 11!) 

.:. :.: .. ... forels Equa!oriales. 
~ i ~ i ! ., Savanes Guineennes. 

: .... : .:. Savanes Orientales. 

P N A Pare National Albert 

P N G Pare Nahonal de fa Garamba. 

P N K Pare NaNanal de fa I0gera. 

P N U Pare Na/ional de i'Upemba 


CArHE 17. - tl lI l/ lI(J I ,hil ll I, (' niuiensis ( L'AI.lSO DE Ut:A YO!S) . 



120 PARe NATIONAL DE L'UPEMBA 

L'examen de ces cartes autorise les remarques suivantes : 

a) H e s p e c e spa r a iss e nth a bit e I' in d iff ere m men t to u s 
I e s dis tr i c t s con go 1ai s : 

Sphex (Sphex) hwmorrlwidalis s.l. (carte 3), 

Sphex (Sphex) tuberculatus (carte 4), 

Sphex (Sphex) umbrosU8 s.l. (carte 5). 

Sphex (Prionyx) albisectus s.l. (carte 7). 

Ohlorion xanthoceros s.l. (carte 8), 

Sceliphron brachystylus (carte 10), 

Sceliphron spiri/ex (carte 12), 

Ammophila punctaticeps (carte 15), 

Ammophila insignis (carte 16). 

Ammophila beninien8is (carte 17). 


L'ubiqu~te ,est absolue pour- la plupart de ces especes, encore qu'il soit 
possible qlle dans une aire determinee elles n'habitent pas toutes indjffe~ 
remment tous les microclimats, toutes les altitudes, etc. On notera que ces 
H especes sont heteroclites au point de vue systematique (4 genres diffe­
rents) et au point de vue zoogeographique (ony trouve des elements afro­
asiatiques com me Sphex hcemorrhoidalis et urribrosus et eMorion xantho­
eeros, des elements largement arctogeens comme Sphex albiseetus et 
Seeliphron spiritex, et des elements plus strictement ethiopiens). Mais toutes 
sont des especes expansives et connues comme formant des populations 
numeriquement importantes dans la plupart des pays inclus dans leur aire 
globale de distribution. . 

On doit cependant preciseI' que cette ubiquite au Congo BeIge ne va 
pas sans permettre certaines differences soit dans Ie statut infra-specifique 
des formes, soit dans Ie degre d'abondance des formes suivant les districts. 
Ainsi : 

1. La val'. volubilis du Sphe.x hcenwrrhoidalis (cf. p. 16) ne semble pas 
habiter Ie Congo et sa val'. pulehripennis semble faire dMaut dans Ie Haut­
Katanga et dominer dans la foret eq'uatoriale (I). 

2. La val'. lanatus du Sphex umbrosus est peut-etre plus abondante dans 
les savanes que dans les regions forestieres. 

3.Le Sphex (lsodontia) pelopa!itormis semble se rarMier dans les savanes 
et fOf(~ts claires du Sud-Est (Kasai, Katanga). 

4. L'inverse paralt etre Ie cas de l'Ammophila insignis, qui ne pal'aU tres 
abondant que dans les memes regions. 

5. L'Ammophila punetntieeps accuse une zone oe moindre abondance 
dans les forets ombrophytes du Nord-Est. 

(1) Pour la carte la plus recente des principaux aspects de la vegetation du Congo, voir 
P. DUVIGNEAUD et J. LEONARD (1953). 
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6. Les varietes melaniques du Chlorion xantlwceros (carte 8) paraissent 
caracteristiques des savanes et des forets claires du Sud, du Sud-Est et des 
regions montagneuses du Kivu et du Ruanda. 

7. I.e cas du Sphex (Prionyx) albisectus est particulierement original. 
Dans la plus grande partie du Congo, cette espece est representee par sa 
formemarginatus s. str. (probablement dominante en Afrique Australe) et 
par sa forme sjosledti (caracteristique surtout de l' Afrique Centrale). Mais 
elle est representee exclusivement par une forme pigmentaire speciale 
(alluaudi) au Nord du fleuve Congo, notamment dans l'Uele et dans Ie 
Kibali-Huri. 

b) 4 e s pee e sse m b 1en t h a bit ere xcI u s i ve men t, 0 u pre s­
que, I e s s a van e set 1e s for 13 t sci air e s d u Sud e t del' Est d u 
Con g 0 (on pourrait y ajouter les cas particuliers traites ci-dessus aux 
nos 2, 4 et 6). Les exemples les plus caracteristiques sont ceux du Podalonia 
tydei (element largement arctogeen; carte 13) et du Sphex satanas (element 
soudano-zambesien, cf. p. 7; carte 1). Les deux autres cas sont moins 
typiques, parce que des exemplaires, peu nombreux il est vrai, ont ete 
l:aptures it Eala, sur l'Equateur, en pleine foret equatoriale marecageuse. 
II s'agit du Sceliphron ec/doni (element largement ethiopien, cf. p. 56 et 
carte 11) et de l'Ammophila ludovicus (element probablement plut6t zamb6­
sien, cf. p. 73 et carte 14). On notera ici encore Ie caractere Mteroclite des 
especes dont la distribution congolaise (mais pas necessairement africaine) 
rappelle celIe des vegetaux zambesiens et soudano-zambesiens (cf. J. LEBRUN, 
1947; A. AUBREVILLE, 1949). On remarquera en outre qu'il est exceptionnel 
qu'une espece accuse une aire de repartition congolaise ou generale exacte­
ment superposable it celIe d'une autre. 

Le cas du Sceliphron eckloni (carte ii) est assez inattendu. Cette espece 
presente une variete caract6risee par l'extension de la pigmentation ferru­
gineux roux sur la tete et Ie thorax; cette variete (rufopictum) a une distri­
bution apparentee aux types guineens et orientaux (Senegal, Soudan, Ery­
three, Abyssinie), mais existe aussi au Congo. Il semble bien qu'ici elle 
occupe trois territoires distincts : d'une part, la region du lac Albert, 
d'autl'e part la region de Kwamouth-Banningville et enfin les environs 
d'Elisabethville. La prudence est de rigueur en attendant plus amples infor­
mations, mais on It lieu de se demander ce qu'il peut bien y avoir de 
commun, tant au point de vue climatique qu'au point de vue geographique, 
entre les trois territoires precites, et Ie Soudan, Ie Senegal et les anciennes 
colonies italiennes. 

c) Le Sphex nigrohirtus (p. 10 et carte 2) a une distribution globale qui 
s'apparente etroitement a celle des « especes sub g u i nee nne s presen­
tant de larges irradiations dans les territoires adjacents", dont parle 
J. LEBRUN (1947, fig. 32, p. 199). Au Congo BeIge, cette espece pourrait passer 
pour uhiquiste, mais elle n' 11 [l a set ere nco n t I' e e dan s Ie H aut­

8* 
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Kat a n g a (meme pas a. Elisabethville, loealite bien explDree), n ida n s 
les montagnes du Kivu, ni dans IB Pare National de 
1 ' Up e mba, n i sur 1 e s b 0 r d s d u 1 a e Alb e r t, . n ida n s 1 e 
M 0 yen - Con g 0, e' est-a.-dire dans aut ant de regions de savanes parmi les 
mieux explorees du Congo. On est done fonde a. eonsiderer eette espece a. 
part sans qu'il soit possible eependant d'emettre actuellement une opinion 
sur les facteurs qui determinent sa localisation. 

d) Le ChaZybion Zrevigatu1)/' (p. 47; carte 9) presente un autre cas special. 
II s'agit vraisemblablement d'une espece a. dis t rib uti 0 n sou dan 0­

z a m b e s i e nne rayonnant vel'S la region guineenne. Au Congo, elle se 
singularise par son a b sen c e dan s 1 e Bas - Con go, 1 e M 0 yen ­
Con g 0 e tIe K wan g o. Ceci peut etre mis en relation avec Ie fait qu'elle 
ne parait pas avoir eM rencontree non plus au Gabon, au Cameroun et 
dans les autres territoires du littoral atlantique entre Ie 5° lat. N. et Ie 
10° lat. S. D'autre part, cette espeee s'est differenciee en Afrique Equato­
riale en une variete assez mal definie, earaeterisee par Ie developpement 
de la pigmentation rouge ferrugineux. Cette variete (sommereni) est fre­
quente au Congo, mais n'a pas eM rencontree dans Ie Katanga. 

III. - LES SPIIECINIE DU PARe NATIONAL DE L'UPEMBA. 

La Mission G. F. DE WITTE a rapflOl'te 15 especes du Parc National de 
l'Upemba (I) : 

Sphex (Sphex) neavei *, 

Sphex (Sphex) incornptus *, 

Sphex (Sphex) hmrnorrhoidalis *, 

Sphex (Sphex) tuberculatus, 

Sphex (Sphex) urnbrosU8, 

Sphex (Prionyx) albisectu8 *, 

Ohlorion xanthoceros *, 

Sceliphron (Hemichalybion) brachystylus *, 

Sceliphron (Hemichalybion) eckloni *, 

Sceliphron (Sceliphron) quartinm *, 

Sceliphron (Sceliphron) spiri/ex *, 

Podalonia tydei **, 

Ammophila (Parapsammophila) ludovicus *, 

Ammophila (Ammophila) punctaticeps **, 

Ammophila (Arnrnophila) beniniensis *. 


A cette liste on peut ajouter une 16e espece : AmmophiZa (Ammophila) 
insignis , dont un exemplaire a eie reeolte a. la riviere Lufira, dans Ie Pare 
National de l'Upemba, 14.1V.1925, par C. SEYDEL (M.R.C.B.). 

(1) Les especes qui ont eM capturees· a des altitudes superieures a 1.000 m sont marquees 
du signe *; celles qui ont eM capturees a plus de 1.800 m Bont marquees du siglle **. 

-
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Ce releve ne peut evidemment donner qu'une idee preliminaire de la 
faune des Sphecince du Parc National de l'Upemba. On peut cependant dejil 
formuler les remarques suivantes : 

a) On retrouve dans la liste ci-dessus la plupart des especes dominantes 
et ubiquistes de la faune congolaise. Ceci n'est pas sans interet, CHI' presque 
toutes celles-ci ont ete reneontrees dans Ie Parc National de l'Upemba it 
des altitudes superieures it 1.000 m (jusqu'it plus de 1.800 m), c'est-a-dire 
dans des conditions climatiques sensibleme~t differentes de celles ou les 
memes especes vivent dans les plaines du Congo. 

b) 11 est etonnant qu'on n'ait pas capture d'[sodonlia, ni de Chalybion. 

c) On remarquera l'abondance de l'Amnwphila (Parapsarrwwphila) 
ludovicus, dont on a rapporte 42 exemplail'es, soit plus du tiers du nombre 
total des exemplaires recoltes jusqu'ici au Congo. 

d) A titre comparatif, signalons que la Mission G. F. DE WITTE dans Ie 
Parc i'Jational Albert (1933-1935) avait rappol'te 8 Sphecince seulement ('), 
parmi lesquelles deux seulement (Ammophila rubripes et Sphex vidualus) 
n'ont pas ete retrouvees dans Ie Parc National de l'Upemba. 

IV. - DISTRIBUTION SAISONNIERE DES SPHEC[NJE 

AU CONGO BElGE. 

Nlalgre leur abondance, les donnees statistiques reunies sont encore insuf­
fisantes pom permettre une discussion valable de la phenologie des Sphe­
cinee eongolais. Les renseignements disponibles ont trait it des observations 
faites dans des districts trop disparates dont Ie climat n'est pas assez compa­
rable et. les l'ecolteurs n'ont trop souvent precise les dates de capture qu'avec 
une approximation trop vague. Enfin, il n'est pas certain que dans certaines 
localites bien explorees comme Eala, Mayidi, Kapanga, Elisabethville, etc., 
les recoltes aient ete effectuees systematiqumeent toute I 'annee, dans des 
conditions rendant l' echantillonnage phenologique significatif. 

On peut cependant tirer une conclusion preliminaire du graphique obtenu 
en groupant toutes les dates par mois (fig. 9). Ce graphique global montre 
en effet que c'est en octobre-decembre qu'on a chance de captmer 
Ie plus grand nombre de Sphecina?, cette periode de grande abondance etant 
separee d'une autre periode d'abondance relative en m a i - j u i n pal' deux 
periodes de faibles frequences (janvier-avril et surtout juillet-septembre). 

II est actuellement impossible de savoir si ce diagramme phenologique 
vaut autant pour la region equatoriale de climat relativement uniforme 
que pour les regions caracterisees par l'alternance des saisons seches ei des 

(1) }~tudiees par G. ARNOLD (1943). 
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saisons humides. On peut toutefois affirmer que les donnees relatives aux 
regions de climat equatorial uniforme (Eala, etc.) n'influencent pas l'allme 
generale du diagramme dans un sens bien determine. 
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FIG. 10. 

Il sernblerait donc que les Sphecince ont generalement au moins deux 
generations annuelles au Congo BeIge, la premiere cOlncidant plus ou moins 
avec la fin de la saison des pluies et Ie debut de la saison seche, la seconde, 
sensiblement plus importante, cOlncidant approximativement avec les 
maxima de pluviosite en fin d'annee. 

-
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V. - PROPORTION DES SEXES CHEZ LES SPHECINJE. 

Le Tableau II reunit toutes les donnees statistiques apportees par Ie pre­
sent travail. On constate que : 

a) La proportion des sexes est presque toujours fort e men ten 
f a v e u l' des f e me 11 e s. On ne sait si ce resultat est en rapport avec 
une difference dans l'abondance numerique des sexes dans la nature ou s'il 
traduit plus simplemEmt Ie fait que les males seraient plus difficiles il 
capturer en raison de leur type d'acLivite propre (?). Dans Ia plupm·t des 
cas, on capture un seul male pour deux ou trois femelles. 

b) CeLte difference est beaucoup moins marquee pour les Ammophila 
et ce genre compte d'ailleurs la seule exeeption reellement caracteristique 
a la regIe generale : l'Arnrnophila bcninicnsis, dont on a capture au moins 
deux fois plus de miUes que de femelles. 

c) Ces conclusions contrastent avec ce que j 'ai observe en examinant 
statistiquement les collections d'Hymenopteres Crabroninm. Pour cette sous­
famille, Ia proportion des sexes est legerement en faveur des 
f e m e 11 e s pour les collections des especes qui vivent en Europe et 1 eg e­
I' e men ten f a v e u l' des mal e s pour les collections faites dans les 
autres parties du monde, y compris l'Afrique (.1. LECLERCQ, 1954). 
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TABLEAU II. - Proportion des sexes dans les collections de Sphecinre 

recensees dans Ie present travail (1). 

Nombre Nombre Rapport 
de males de femelles 

--­ - --­ ---­ -

Sphex (Sphex) hmmorrhoidalis .. 
Sphex (Sphex) 1lmbrosus ... ... 

... 

... 
... ... 
... ... 

2', 
~t) 

I 
I 
I 61 

5/, 

I 
I 
I 

O,2S 
0,:12 

Sphex (Sphex) L: autres especes 
Sphex (Isodontia) stanleyi . ... 

... ... ... 

... ... ... 
21 

I, 

5:-t 
11 I 

o"n 
0,26 

Sphex (Isodontia) simoni .. ... ... ... ... 7 9 0,4 
. Sphex (I8odontia) pelopmiformi8 ... ... ... 7 51 0,12 

-Sphex (Priononyx) L: ... ... ... ... .. , 11 16 0,4 
Sphex (Prionyx) albisectu8 ... ... ... ... 25 47 0,35 
Sphex (Prionyx) L: autres especes ... ... ... 9 !) 0,64 

[Sphex L: ... ... .. , ... ... ... ... ... 1,;() 447 I 0,24] 

Chlorion xanthoceros ... ... ... ... ... ... 4:1 1",) 0,37 

Chalybion lmvigatum ... ... ... ... ... ... 69 lil4 0,:38 
Chalybion L: autres especes ... ... ... ... 10 10 0,5 

Sceliphrm! (Hemichalybion) brachystylus ... 24 47 O,ilO 
Sceliphron (Hernichalybion) eckloni ... ., . :3'-; 64 O,:17 
Sceliphron ( H emichalybion) L: autres especes (I ., -

Sceliphron (Sceliphron) spirifex : 
Congo BeIge ... ... ... ... ... ... ... 24 t:ll 0,15 
Autres pays ... ... ... ... ... ... ... 17 58 0,:22 

Sceliphron (Sceliphron) L: autres especes ... 16 :18 0,29 
[Sceliphron L: ... ... ... ... ... ... ... tt ~l 340 0,24J 

I 

, 

Podalonia tydei ... ... ... ... ... ... ... 2;) 6;) 0,28 
Podalonia L: autres especes ... ... ... (I :3 

I 
­

, 	 A mmophila . ( Eremochares) L: ... ... ... ... 2 4 -

Ammophila (Parapsammophila) ludovicus ... 17 44 0,\'7 
Ammophila (Ammophila) punctaticeps ... ... 88 94 O,4il 
Ammophila (Ammophila) insignis ... ... ... ;:2 27 0,45 
Ammophila (Ammophila) beniniensis ... ... 200 8s 0,70I 
Ammophila (Ammophila) L: autres especes ... 1:) 19 0,44 

[Ammophila L: ... ... ... ... ... ... ... :144 27G 0,55] 

[L: pour tous les genres ... ... ... ... ... 750 1.:148 0,:)5]I 
I 
I 

(1) Ce recensement n'inclut pas les maMriaux determines par F. F. KOHL et G. ARNOLD 
(M.R.C.B.) mais seulement ceux que j'ai personnellement examines et sexes (2.098 exemplaires). 


